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Atelier à Bruxelles 

 
Approche lacanienne de la honte 

 
Dans notre expérience la plus quotidienne, la honte dévoile, elle expose, dénonce une 
imposture. Elle affecte le corps par le trouble qu’elle suscite, les rougeurs qu’elle 
provoque. Elle laisse sur le corps la marque de cet instant fulgurant qui a tout fait basculer. 
Nous voilà, nu exposé au regard de l’autre et de l’Autre, car la honte est aussi en rapport 
étroit avec l’inconscient. 
En quelque sorte, elle se révèle comme le contraire de l’angoisse. Dans cette dernière, il 
s’agit d’une imminence, l’imminence d’un danger, l’imminence du surgissement de l’objet 
a. Au contraire, la honte est une émergence qui « révèle. Quoi donc ? Un trait de l’être, 
intime, secret, lié le plus souvent à son désir et sa jouissance cachée, mais aussi bien à sa 
forme corporelle. » (Soler) 
La honte est un affect, éminemment social comme le dit Lacan qui dès 1954 en parle 
comme de « cette phénoménologie de la honte, de la pudeur, du prestige, cette peur 
particulière engendrée par le regard d’autrui ». 
Mais, la question de l’intersubjectivité ou du caractère social et culturel de la honte, à 
laquelle nous devrons associer la pudeur et le dégoût, n’est qu’un aspect de la question. 
La honte est bien davantage qu’une digue morale qui s’érige lors de la période de latence. 
En effet, la honte fut bien une préoccupation centrale des philosophes ; Heiddegger, 
Kierkegaard, Levinas, Sartre, pour eux la question est aussi ontologique et concerne au 
plus près l’être dans ce qu’il a de plus intime. 
Lacan en a proposé une approche un peu différente de celles des philosophes puisque lors 
de l’énigmatique séance du séminaire « l’envers de la psychanalyse » il pensait nécessaire 
de fonder une « hontologie. » 
Le séminaire nous donnera l’occasion de refaire le parcours de Lacan. À partir de l’autre 
du miroir et du regard jusqu’à l’hontologie qui convoque la douleur d’exister, la honte de 
vivre. Il s’agira d’examiner à partir de notre clinique quotidienne et à partir des textes en 
quoi le sujet contemporain se trouve de plus en plus confronté à cette honte de vivre. Et 
enfin, de voir en quoi la psychanalyse permet d’en apporter une réponse. 
 
 
PARTICIPANTS :  maximum 8 participants 
HORAIRE :  2ème jeudi du mois de 20h30 à 22h00 à partir du 10/10/2019. 
LIEU :    Centre Op Weule, Rue Saint-Lambert, 91 à 1200 Bruxelles 
INSCRIPTION : Didier Ledent (ledentdidier@gmail.com)  

Marie-Hélène Mansart (mh.mansart@gmail.com). 
PARTICIPATION  60€ - 30 € pour les étudiants et demandeurs d’emploi. 
AUX FRAIS : Gratuit pour les inscrits en ordre de cotisation à l’EaB. 
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